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Voix 

PCT

Investiture  
des candidats

CIMETIÈRE D’ITATOLO

La mairie donne un délai d’un mois 
aux occupants illégaux
Les citoyens inciviques qui ont construit les maisons dans 

le cimetière d’Itatolo, dans le neuvième arrondissement de 

Brazzaville, Djiri, sont sommés par la mairie de la ville capi-

tale de libérer les lieux dans un délai d’un mois.

En sus de la profanation, une érosion est en train de ronger 

les tombes et menacer les maisons qui y sont érigées. 
« Cette érosion va emporter ces maisons. Nous deman-
dons à ces occupants illégaux de quitter les lieux, au 

plus tard dans un mois, pour éviter des pertes en vies 

humaines », a indiqué le maire de Brazzaville, Dieudonné 

Bantsimba.
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MARCHÉ NATIONAL

Le taux d’inflation en hausse 
en 2022

La République du Congo va 

connaître un taux d’inflation de 

2,8% cette année contre 2,4% 

en 2021 et 1,1% en 2020 selon 

les projections de la Banque des 

Etats de l’Afrique centrale. 

Cette poussée inflationniste, 

bien qu’inférieure à la norme 

communautaire (3%), serait 

liée à la faiblesse du pouvoir 

d’achat des ménages consécu-

tive à une augmentation géné-

rale des prix sur le marché na-

tional.
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GOUVERNANCE PUBLIQUE

L’exécutif s’autoévalue 
pour la troisième fois

Le troisième séminaire gou-

vernemental se tient du 5 au 

8 janvier à Brazzaville sur le 

thème : « L’opérationnalisa-

tion du PND pour relever les 

défis sociaux, gage de succès 

du projet de société du pré-

sident de la République ». Il 

est une nouvelle occasion pour 

le gouvernement d’évaluer ses 

actions. « Ce séminaire se 

veut un cadre de réflexion 

partagée sur l’action du gou-

vernement, de manière gé-

nérale, mais aussi un cadre 

programmatique et prédic-

tif des actions urgentes qui 

visent, dans le court et moyen 

terme, d’une part, la marche 

collective, ordonnée et métho-

dique vers les objectifs straté-

giques de notre programme 

d’action et, d’autre part, la 

satisfaction dans l’immédiat 

des besoins de la population 

congolaise », a déclaré le Pre-

mier ministre, Anatole Collinet 

Makosso.                              Page 5

INSTITUTIONS

La Fédération de l’opposition rejette 
le projet de révision de la Constitution

La Fédération de l’opposition 

congolaise (FOC) dit ne pas 

adhérer au processus de révi-

sion de la Constitution du 25 

octobre 2015 enclenché par 

le parlement. Elle a fait savoir 

sa position sur la question le 5 

janvier au cours de son conseil 

fédéral national organisé à 

Brazzaville.

La FOC regroupe l’Initiative 

pour la démocratie au Congo, 

le Front pour le respect de 

l’ordre constitutionnel et l’al-

ternance démocratique et la 

Composante Jean-Marie Mi-

chel Mokoko.
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Clément Mierassa entouré de ses collègues de la FOC/Adiac

Les membres du gouvernement/DR
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ÉDITORIAL

Voix
L

es cérémonies traditionnelles qui ont marqué, 

chez nous comme partout ailleurs, cette première 

semaine de la nouvelle année 2022 ont confirmé que 
la diplomatie, entendue dans son sens le plus large, sera 
l’un des axes majeurs de l’action gouvernementale tout au 
long des mois à venir.  Lorsqu’elles ont pris publiquement 
la parole, les plus hautes autorités de l’Etat, le président 
de la République en particulier, ont en effet souligné que 
le Congo a un rôle important à jouer dans la recherche de 
solutions pérennes aux problèmes que doit résoudre le 
continent dans la lutte pour la protection de la nature et 
contre le dérèglement climatique, dans la prévention et 
la gestion des crises, dans la longue marche de l’Afrique 
centrale vers le développement durable.

Faire mieux entendre la voix du Congo, de notre Congo, 
sur la scène régionale et internationale, est manifestement 
un objectif majeur que les autorités concernées vont devoir 
se fixer. Non pas parce que celles-ci n’auraient pas su ou 
pas pu le faire jusqu’à présent, mais parce que le contexte 
global qui se précise donne aux nations comme la nôtre la 
possibilité de jouer un rôle plus important, plus précis dans 
la gouvernance mondiale. Une réalité bien concrète que 
toutes les grandes puissances du globe ont parfaitement 
assimilée et inscrite en bonne place dans leur stratégie 
comme le montre leur engagement croissant à nos côtés 
dans de nombreux domaines.

Il est clair aujourd’hui que le Bassin du Congo, entendu 
dans son sens géographique et humain le plus large, c’est-
à-dire incluant les Grands Lacs et le golfe de Guinée, verra 
dans les années à venir son influence s’affirmer au sein de la 
communauté internationale. Et que, de ce fait, Brazzaville et 
Kinshasa seront mieux entendues, mieux écoutées, mieux 
accompagnées dans leur développement. Une perspective, 
soit dit en passant, que les plus hautes autorités des deux 
nations congolaises ont parfaitement intégrée dans leur 
stratégie commune comme en témoignent les grands 
travaux en cours qui rendront infiniment plus faciles leurs 
échanges les plus divers dans le très proche avenir.

Qu’il s’agisse de la politique extérieure, de l’économie et des 
finances, de l’agriculture et de la pêche, de l’enseignement 
et de la santé, de l’art et de la culture, du sport, de la 
construction des grandes infrastructures routières et 
ferroviaires, de la protection des forêts et des tourbières, 
l’Afrique centrale devient au fil des mois un acteur majeur 
de la scène africaine. A nous tous, chacun à notre place, 
d’en tirer dès à présent les conclusions afin d’agir dans le 
bon sens.

Les Dépêches de Brazzaville 

Le Premier ministre, Anatole 
Collinet Makosso, dans son dis-
cours d’orientation, a invité les 
ministres à plus d’engagement, 
à davantage d’efforts et de créa-
tivité, pour donner plus d’effec-
tivité au Programme d’action du 
gouvernement. Cette énième 
rencontre est une occasion pour 
le gouvernement de faire le bilan 
de son action au titre de l’année 
écoulée et de dessiner de nou-
velles perspectives pour l’année 
qui commence.
«Ce séminaire se veut un 

cadre de réflexion partagée 

sur l’action du gouvernement, 

de manière générale, mais 

aussi un cadre programma-

tique et prédictif des actions 

urgentes qui visent, dans le 

court et moyen terme, d’une 

part, la marche collective, or-

donnée et méthodique vers les 

objectifs stratégiques de notre 

programme d’action et, d’autre 

part, la satisfaction dans l’immé-

diat des besoins de la population 

congolaise », a déclaré le chef du 
gouvernement.
Le troisième séminaire permet-
tra, entre autres, d’identifier 
le dividende social que l’Etat 

voudrait retirer du Programme 
national de développement 
(PND) 2022-2026. Les do-
maines concernés étant la sécu-
rité, l’emploi, la lutte contre la 
vie chère, l’éducation et la san-
té. C’est pour le bien-être et le 
mieux-vivre des Congolais que 
doit, a précisé le chef du gou-
vernement, être consacrée la 
richesse nationale additionnelle 
attendue de ce PND. « Comme 

vous le savez tous et loin de 

moi tout sentiment d’autosa-

tisfaction, je peux dire que 

si nous avons pu obtenir des 

résultats encourageants, c’est 

que nous sommes tous mus 

par la recherche permanente 

de l’efficacité, elle-même tri-

butaire d’une bonne organi-

sation interne, rendue né-

cessaire pour deux raisons 

essentielles », a rappelé Anatole 
Collinet Makosso.  
Il s’agit notamment de l’effica-
cité qui répond à une exigence 
maintes fois énoncée par le chef 
de l’État et l’obligation de résul-
tats auxquels les membres du 
gouvernement sont individuel-
lement et collectivement tenus. 
En effet, les deux premiers sé-

minaires avaient respectivement 
pour but l’appropriation par les 
membres du gouvernement du 
projet de société du président 
de la République, et l’apprécia-
tion des progrès accomplis au 
cours des cent premiers jours 
ainsi que des mesures à impact 
immédiat à mettre en œuvre. 
« Les leçons que nous pouvons 

tirer des séminaires gouverne-

mentaux et qui justifient leur 

utilité sont évidentes. D’abord, 

parce que l’équipe gouverne-

mentale demeure concentrée 

et soudée derrière le président 

de la République, pour pro-

gresser selon ses orientations 

stratégiques. Ensuite, parce 

que le travail en équipe a créé 

une dynamique collective, y 

compris dans le traitement 

des dossiers transversaux qui 

peuvent être parfois source 

des conflits de compétence », 
a expliqué le Premier ministre, 
précisant que le gouvernement 
s’autoévalue à chaque sémi-
naire par rapport à des feuilles 
de route sectorielles permettant 
de suivre la progression vers les 
objectifs définis en amont.

Parfait Wilfried Douniama

SÉMINAIRE GOUVERNEMENTAL

L’exécutif se livre à une troisième autoévaluation 

Le troisième séminaire gouvernemental se tient du 5 au 8 janvier à Brazzaville sur le thème « 
L’opérationnalisation du PND pour relever les défis sociaux, gage de succès du projet de société du président de 
la République ». Il est une nouvelle occasion pour le gouvernement Makosso d’évaluer ses actions.  

Les membres du gouvernement/DR 
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Douze points, tous adoptés, figu-
raient à l’ordre du jour de la ses-
sion ordinaire du Conseil fédéral 
national de l’opposition congolaise, 
dirigée par son président, Clément 
Mierassa. L’opposition congolaise 
n’a pas adopté de recommanda-
tions phares à l’issue des travaux 
mais est revenue sur la détention 
de deux de ses membres influents, 
Jean-Marie Michel Mokoko et An-
dré Okombi Salissa, qu’elle appelle 
à la libération pure et simple. 
« S’agissant des prisonniers 

politiques, le Conseil national 

de l’opposition rappelle que le 

groupe de travail des Nations 

unies sur les disparitions for-

cées a reconnu que la détention 

de Jean-Marie Michel Mokoko 

et André Okombi Salissa était 

arbitraire. Au Mali, Sénégal, 

RDC, en Guinée et dans d’autres 

pays, des mesures d’apaisement, 

de réconciliation nationale et 

de libération des prisonniers 

politiques ont été prises, mais 

aujourd’hui, le Congo fait tris-

tement exception », relève le com-
muniqué final des travaux.
La Fédération de l’opposition 
congolaise a, par ailleurs, décor-
tiqué, point par point, le dernier 
message à la nation du chef de 
l’Etat. Sur le sujet, l’opposition 
radicale a fustigé la modification 
en cours de la Constitution du 25 
octobre 2015, notamment en son 
article 157 sur la durée de l’état 
d’urgence sanitaire. L’opposition 
congolaise voit derrière ce pro-
cessus le début d’une manoeuvre 

politicienne qui pourrait s’étendre 
à d’autres articles de la loi fonda-
mentale, au profit d’une infime mi-
norité.
« Sur la révision de la Consti-

tution du 25 octobre 2015, le 

Conseil national de l’opposi-

tion rappelle aux Congolais que 

le Congo caracole tristement 

au faîte des pays d’instabilité 

constitutionnelle. La Fédération 

de l’opposition congolaise désap-

prouve et condamne fermement 

cette révision qui n’est simple-

ment qu’une manœuvre politi-

cienne du pouvoir pour maté-

rialiser ses ambitions politiques 

», a indiqué Clément Miérassa.

Mauvaise gouvernance et enri-

chissement illicite 

Même si l’économie congolaise 
semble se remettre progressive-
ment de la récession, avec une 
croissance qui est passée à 0,5% 
en 2021, contre -6,2% en 2020, 
Clément Mierassa estime que le 
Congo a de sérieux problèmes de 

gouvernance qu’il faille régler en 
urgence. Il a cité en premier la cor-
ruption pour laquelle le Congo, se-
lon lui, ferait partie du Top 10 des 
pays d’Afrique les plus corrompus. 
« La crise économique que le 

Congo traverse n’est pas tombée 

du ciel, elle est plutôt causée par 

un groupuscule de dignitaires. 

Si l’opposition avait une mesure 

à prendre, c’est de traquer tous 

ceux qui ont mis le Congo par 

terre pour qu’ils répondent afin 

d’être punis sévèrement confor-

mément à la loi », a déclaré l’ora-
teur.
Le Congo étant toujours en pleine 
crise multidimensionnelle, a-t-il 
souligné, l’opposition congolaise 
réitère son appel au dialogue natio-
nal, qui constitue, selon lui, l’unique 
voie de sortie à ladite crise.
D’autres caciques de l’opposition 
congolaise ont pris part à cette 
session ordinaire, parmi lesquels 
Charles Zacharie Bowao et Michel 
Mampouya.

Firmin Oyé

VIE DES PARTIS

La Fédération de l’opposition rejette la révision de la Constitution 
La Fédération de l’opposition congolaise regroupant l’Initiative pour la démocratie au Congo, le Front pour le respect 
de l’ordre constitutionnel et l’alternance démocratique et la Composante Jean-Marie Michel Mokoko a tenu la session 
ordinaire de son Conseil fédéral national le 5 janvier, à Brazzaville. A cet effet, elle a rejeté le processus de modification de la 
Constitution enclenchée par le gouvernement.  

Clément Mierassa entouré de ses collègues de la plateforme/Adiac

Elégante initiative, en effet, le comité d’investiture est dans sa 
forme une sorte de primaires excluant par principe l’arbitraire et le 
subjectivisme qui couvrent le choix des candidats aux compétitions 
politiques. Dans les faits, de nombreux paramètres interviennent 
au point de briser l’harmonie du processus dans sa mise en œuvre.
Combien de prétendants au poste de député, de conseiller local 
ou départemental et de sénateur remplissant les critères exigés 
par les textes régissant le PCT se sont vu être écartés au terme de 
la réunion du comité d’investiture ? En désespoir de cause, ils se 
consolent comme les candidats aux examens d’Etat qui, pendant 
toute l’année, n’ont pas démérité mais au final ont échoué. Ainsi, le 
choc est moins ressenti pour un candidat à une évaluation par les 
notes ; mais il est plus douloureux pour un prétendant à une élec-
tion politique.   
Les membres du bureau politique, les deux premiers responsables 
des organisations des femmes et des jeunes ainsi que le président 
de la Commission de contrôle et d’évaluation qui forment le comité 
d’investiture du PCT se doivent de faire preuve d’impartialité en 
plaçant l’intérêt du parti au-dessus de toute autre considération.
Le comité d’investiture, l’une des innovations du congrès du PCT 
de 2011, commence à faire son petit chemin non sans faire de mé-
contents. Généralement, les sondages réalisés au niveau de la base 
sont souvent en contradiction avec les décisions prises au sommet 
en ce qui concerne le choix des candidats. Lors de la publication des 
résultats, plusieurs voix s’élèvent contre tel ou tel autre choix ; ce 
qui est de l’ordre normal pour un « examen ».  Mais il est nécessaire 
et indispensable, pour la crédibilité du parti, de réduire la marge du 
subjectivisme.
Au regard des étapes définies par le calendrier qui vient d’être pu-
blié, on pourrait à première vue s’assurer que la base du parti sera 
impliquée dans le processus. Car, du 11 au 15 janvier, on va procé-
der à l’examen des dossiers par les comités du parti avant la trans-
mission des rapports aux fédérations.
C’est à partir du 16 jusqu’au 25 janvier que les fédérations vont com-
mencer le traitement des dossiers et leur transmission au secréta-
riat permanent. La réunion d’investiture proprement dite aura lieu 
du 24 au 26 février.
La consolidation de la base à travers le respect de ses choix aux 
postes de prise de décision confère la force de mobilisation à une 
formation politique et solidifie son ancrage.   

Roger Ngombé

La reprise de la croissance po-
sitive en République du Congo 
pourrait être marquée par une 
poussée de l’inflation, dont le 
taux ressortirait à 2,8% au cours 
de l’année, selon les données of-
ficielles du gouvernement, dans 
sa stratégie de la dette à moyen-
terme. En 2023, l’inflation se si-
tuerait à 3% et y demeurerait 

jusqu’en 2024. 
Les experts attribuent la poussée 
de l’inflation observée à la hausse 
de la demande des biens et ser-
vices face au rétrécissement de 
l’offre. À cela, il faut ajouter la 
perte du pouvoir d’achat des 
ménages, qui se traduit par une 
augmentation générale des prix 
dans les marchés. L’Institut na-
tional de la statistique (INS), 
s’appuyant sur l’Indice des prix à 

la consommation (IPC), a établi 
un lien entre la situation actuelle 
et la crise sanitaire due à la pan-
démie de la Covid-19.
L’INS publie régulièrement les 
chiffres sur l’IPC, par exemple, 
sur le niveau des prix observé au 
mois d’octobre 2021 par rapport 
au mois précédent, à Brazzaville. 
Selon cette récente enquête, les 

prix des produits alimentaires 
et boissons non alcoolisées ont 
connu une augmentation de 
0,2%, s’ajoute celle liée à des 
prix des meubles, articles de 
ménages et entretien courant 
du foyer (+0,5%). Ces montées 
s’étendent sur les prix de l’ensei-
gnement (+0,3%). Rapportés au 
même mois de l’année dernière, 
ils ont évolué respectivement de 
+4,4%, +0,1% et +0,5%.

La même tendance haussière a 
été observée à Pointe-Noire, la 
capitale économique, pour les 
produits alimentaires, les bois-
sons non alcoolisées et la santé, 
soit une augmentation annuelle 
respectivement de +8,6% et 
+0,4%. Par contre, les prix des 
loisirs et culture, de l’enseigne-
ment, des restaurants et hôtels, 
et des biens et services divers 
ont stagné dans la ville océane 
durant la période observée.
En octobre 2021, les ménages de 
Dolisie, dans le département du 
Niari, ont été confrontés à une 
hausse des prix à la consomma-
tion de 0,7% par rapport au mois 
précédent et de 6,3% en aug-
mentation cumulée sur douze 
mois. L’augmentation observée 
entre septembre et octobre dans 
cette partie du pays, note l’INS, 
a été essentiellement traînée 
par les prix des produits alimen-
taires et boissons non alcoolisées 
(+1,5%), soit une hausse de 
11,7%.
C’est aussi le cas à la même pé-
riode à Ouesso, dans le dépar-
tement de la Sangha, où les mé-
nages ont enregistré une hausse 
de 0,4% par rapport au mois de 
septembre 2021, soit une hausse 
de 3,5% par rapport au mois 
d’octobre 2020. La variation en 
moyenne sur douze mois, expri-
mant le suivi mensuel du taux 
d’inflation, a enregistré une 
hausse de 1,5%.

Fiacre Kombo

PCT 

Désignation des candidats par 
l’investiture, initiative louable ?
Le secrétariat permanent du Parti congolais du travail (PCT) vient de 
publier le calendrier définissant les étapes de désignation des 
candidats à l’investiture ainsi que le dossier à fournir dans la 
perspective des prochaines élections législatives et locales.  

CONSOMMATION

Le Congo face à une poussée de l’inflation en 2022 
Les prix à la consommation continueraient de grimper cette année avec 
un taux d’inflation projeté à 2,8%, contre 2,4% en 2021 et 1,1% en 2020. 
Le gouvernement congolais s’est alors engagé à maintenir les pressions 
inflationnistes en deçà de la norme communautaire d’ici à 2024.  

L’ambiance dans un marché à Brazzaville/Adiac 
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PUBLICATION DE L’ATTRIBUTION DU CONTRAT
DE L’EXPERT EN GESTION ADMINISTRATIVE, FINANCIERE ET COMPTABLE

DANS LE CADRE DES PROJETS FINANCES PAR LA BANQUE AFRICAINE DE DEVELOPPEMENT

NOTE D’INFORMATION
Date de publication
Pays
Agence d’exécution
Nom du Projet
Numéro de Prêt
Nom de la Demande de Propositions (DDP)
Méthode de sélection
Date de publication de l’AMI
Date d’ouverture des candidatures
Date d’ouverture des propositions financières :
Date d’approbation par la Banque du projet de Contrat négocié

Nom de l’attributaire du Contrat
Nationalité
Adresse
Montant du Contrat (FCFA HT)
Date de démarrage du Contrat

Durée d’exécution du Contrat
Synthèse de l’objet du Contrat

Nombre total de soumissionnaires
Soumissionnaire n°1
Nom
Nationalité
Adresse
Note technique
Prix évalués (FCFA HT)
Classement

Soumissionnaire n°2
Nom
Nationalité
Adresse
Note technique
Prix évalués (FCFA HT)
Classement
Soumissionnaire n°3
Nom
Nationalité
Adresse
Note technique
Prix évalués  (FCFA HT)
Classement

Soumissionnaire n°3
Nom
Nationalité
Adresse

Note technique
Prix évalués  (FCFA HT)
Classement

31 décembre 2021
Congo-Brazzaville
Ministère de l’Energie et de l’Hydraulique/Cellule d’Exécution du Projet (CEP)
Projet d’Electrification Rurale au Congo (PERCO)
2100150028193
Recrutement d’un consultant en vue de l’actualisation des études environnementale et sociale 
élaborées en décembre 2012
CI
07 juillet 2021 : Dépêches de Brazzaville n°4031
23 juillet 2021
12 novembre 2021
07 décembre 2021
FOUTOU Ambroise Urbain
Congolaise
Sis 05, Rue Monseigneur SINGHA. Moukondo, Moungali -  Tél. : 06.939.44.91 – E-mail : aufoutou@
gmail.com  
Brazzaville – République du Congo
19 950 000 
15 janvier 2022
45 jours
L’objectif global de cette mission est de procéder à une actualisation des documents de sauvegarde 
environnemen-tale et sociale notamment le PGES et le PAR, élaborés depuis 2012 afin de prendre en 
compte l’évolution de certaines composantes environnementales et sociales mais aussi d’actuali-
ser le cadre institutionnel et les coûts de mise en œuvre des différents instruments environnemen-
taux et sociaux.
4
 
FOUTOU Ambroise Urbain
Congolaise
Sis 05, Rue Monseigneur SINGHA. Moukondo, Moungali -  Tél. : 06.939.44.91 – E-mail : aufoutou@
gmail.com  
Brazzaville – République du Congo
100 points / 100
19 950 000 FCFA
1er 
 
BANI SAMARI Saïdou
Béninoise
Sis 04 BP 850. Cotonou. Benin
Tél. : +242.05.565.21.32 - E-mail : saïdou.bani@yahoo.fr    
Cotonou – République du Benin
100 points / 100
28 780 000
2ème
 
TCHAOU Brice Sevegni 
Béninoise
Tél. : (+229) 97 68 67 44 - E-mail : sevegni@yaho.fr   
BP 1864 Cotonou Bénin
95 points / 100
N.A.
N.A.
 
TALL Nassourou
Burkinabé
Tél. : (+226) 70 67 39 31
E-mail : nassouroutall@gmail.com   
Ouagadougou - Burkina Faso
79 points / 100
N.A.
N.A.

Le Directeur de Projet,
Rodolphe GOMBA.-
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« De son côté, la structuration 

de l’assurance maladie affiche 

des réelles avancées avec la 

conclusion, dans les tout pro-

chains jours, d’un contrat-

cadre avec un partenaire privé 

présentant des qualifications 

requises pour garantir la per-

manence des ressources fi-

nancières, tout au long de la 

mission à laquelle elle sera en-

gagée », annonçait le président 
de la République, Denis Sassou 
N’Guesso, le 28 décembre, dans 
son message sur l’état de la na-
tion devant le Parlement réuni en 
congrès.
Une annonce qui devient réali-
té depuis la signature, ce 6 jan-
vier, d’un contrat de prestation 
de services pour la digitalisation 
de la Camu. En effet, la Camu 
est conçue pour être un service 
public de santé qui a vocation à 
prendre en charge la santé pour 
tous à titre gratuit. D’où l’impor-
tance de ce projet pour la popula-
tion congolaise.
Selon les deux parties, la signa-
ture de ce contrat-cadre marque 
une étape essentielle dans l’exé-
cution de ce projet, car il s’agit de 
poser les bases et les fondements 
juridiques devant permettre 
d’organiser la relation entre les 
principales parties prenantes im-
pliquées dans ce projet. Il s’agit 

également de consacrer, par la 
même occasion, le début effectif 
des opérations de la Camu. Par-
tenaire financier et technique 
du projet, le groupe Yao Corp 
prendra en charge la réalisation 
technique et apportera le finan-
cement nécessaire à la mise en 
œuvre des activités de démarrage 
de la Camu.
« Il convient de préciser qu’il 

s’agit d’un financement à taux 

zéro. En somme, Yao Corp in-

tervient dans ce projet sur 

deux volets, comme bailleur 

de fonds et partenaire tech-

nique. Ainsi, dans son rôle de 

partenaire financier, Yao Corp 

va mobiliser les capitaux né-

cessaires à la bonne exécution 

de ce projet d’envergure natio-

nale. Il agit ainsi, dans le cadre 

de son statut d’holding finan-

cière, d’investir dans les divers 

secteurs d’activités dont la mis-

sion est d’être un partenaire 

au développement au service 

de l’Afrique », a déclaré un res-
ponsable de la société.
Au plan technique, Yao Corp est 

concessionnaire du réseau de 
fibre optique opéré par sa filiale 
Silicone Connect. Sur cette base, 
l’offre de service a été étendue à 
la digitalisation des organismes 
publics et privés. Pour ce faire, 
la digitalisation va apporter l’ef-
ficacité, la transparence, l’amé-
lioration de la productivité et se 
faisant, générer des économies si-
gnificatives. Cette société compte 
mobiliser des prestataires inter-
nationaux et locaux de référence 
pour exécuter ce projet social et 
sanitaire qui est l’un des plus im-

portants du pays.
Le directeur de cabinet du mi-
nistre d’Etat, ministre de la 
Fonction publique, du Travail et 
de la Sécurité sociale, Christian 
Aboké Ndza, a rappelé que le 
prestataire construira une stra-
tégie s’articulant autour de trois 
principes fondamentaux. Il s’agit 
notamment de l’informatisation 
à partir des processus de ges-
tion : processus opérationnels ou 
métiers, processus supports et 
processus pilotage ; la priorisa-
tion des processus critiques : la 
démarche d’informatisation qui 
est graduelle doit prioriser les ac-
tivités dont la non informatisation 
augmente le risque d’échec de 
l’opérationnalisation de la Camu. 
A cela, s’ajoute la conduite du 
changement proactive : la mise 
en œuvre du système d’informa-
tion requiert des efforts d’accom-
pagnement au changement des 
acteurs impliqués dans le fonc-
tionnement de la Camu. 
« Tout ceci débouchera sur 

l’entrée en exploitation de la 

Camu à travers l’évaluation et 

le pré-conventionnement des 

FOSA; la sensibilisation et le 

pré-enrôlement des assurés ; 

la communication sur les ac-

tivités de la Camu», a conclu le 
directeur de cabinet.

Parfait Wilfried Douniama

PROTECTION SOCIALE 

Un contrat-cadre pour l’opérationnalisation de la Camu 
Le ministre d’Etat, ministre de la Fonction publique, du Travail et de la Sécurité sociale, Firmin Ayessa, a signé le 6 janvier à 
Brazzaville un contrat-cadre avec le groupe Yao Corp visant, entre autres, à doter la Caisse d’assurance maladie universelle 
(Camu) d’un système d’information optimal et opérationnel, embarquant toutes les fonctions attendues.  

La délégation du groupe Yao Corp/DR

Au cimetière d’Itatolo, dans le neuvième arrondissement de Brazzaville, 
Djiri, des citoyens inciviques ont rasé des tombes pour se faire de l’es-
pace et ériger des habitations où ils vivent jusqu’à ce jour. Les autorités 
fustigent cette triste réalité, car les maisons construites sur les lieux ne 
permettent pas aux parents de retrouver les tombes des leurs parents 
défunts du fait de la profanation. Le maire de la capitale, Dieudonné 
Bantsimba, a effectué une descente sur les lieux, le 5 janvier, pour tou-
cher du doigt la réalité. 
En sus de la profanation constatée, une érosion est progressivement en 
train de ronger les tombes et menacer les maisons qui y sont érigées. 
« Cette érosion va emporter ces maisons. Nous demandons à ces occu-

pants illégaux de quitter les lieux, au plus tard  dans un mois, pour 

éviter des pertes en vies humaines », a indiqué Dieudonné Bantsimba.
L’on note également des branchements pirates d’eau et d’électricité. 
Le maire de Brazzaville a invité les sociétés concernées et les autorités 
locales à mettre tout en œuvre pour y ramener de l’ordre.

 Rominique Makaya

CIMETIÈRE D’ITATOLO

Les occupants illégaux priés  
de quitter les lieux dans un mois

Une vue du cimetière d’Itatolo

A Mombasa, où la Chine finance 
la construction d’un nouveau ter-
minal au sein du plus grand port 
d’Afrique de l’est, Wang Yi a affirmé 
que les prêts liés à ces projets re-
présentaient un «bénéfice mutuel», 
rejetant l’idée d’un piège. «Il s’agit 

d’un narratif qui a été créé par 

ceux qui ne veulent pas voir le 

développement de l’Afrique», a-t-
il déclaré à des journalistes.  «S’il y 

a un piège, c’est celui de la pau-

vreté et du sous-développement», 
a-t-il précisé.
La visite de Wang Yi suit de peu celle 
qu’a effectuée en novembre sur le 
continent le secrétaire d’Etat améri-
cain, Antony Blinken, un voyage en 
partie destiné à contrer l’influence 
grandissante de la Chine en Afrique.
Pékin est le premier partenaire 
commercial du continent, avec des 
échanges directs de plus de 200 
milliards de dollars en 2019, selon 
les chiffres officiels chinois. Mais la 
Chine est souvent accusée d’utiliser 
son statut de créancier pour arra-
cher des concessions diplomatiques 
et commerciales, suscitant l’inquié-
tude quant à la capacité de nom-
breux Etats africains à soutenir les 
dettes contractées.
La Chine est ainsi devenue le se-

cond créancier du Kenya après la 
Banque mondiale et a financé de 
coûteux projets d’infrastructures 
dans un pays où les niveaux de 
dette ont explosé ces dernières an-
nées. A Mombasa, la construction 
du nouveau terminal représente un 
investissement de 353 millions de 
dollars. Pékin a également financé 
l’infrastructure la plus chère depuis 
l’indépendance du Kenya, une ligne 
de train ayant coûté cinq milliards 
de dollars. 
Le ministre devait s’entretenir avec 
le président Kenyatta, après une 
rencontre jeudi matin avec plu-
sieurs ministres où des accords 
dans les domaines du commerce, 
de la santé, de la sécurité ou encore 
de transferts de technologies vertes 
ont été signés. 
«La visite est un témoignage de l’ap-
profondissement des relations entre 
les deux pays», a déclaré, à l’issue 
de la rencontre, la ministre kényane 
des Affaires étrangères, Raychelle 
Omamo.
Wang Yi a également annoncé la 
nomination d’un envoyé spécial 
chinois pour la Corne de l’Afrique, 
marquant la volonté de son pays 
de s’impliquer diplomatiquement 
dans cette région en proie à divers 

conflits. «Nous allons continuer à 

jouer un rôle encore plus grand 

pour la paix et la stabilité de la 

région», a-t-il déclaré.
Son annonce coïncide avec l’arri-
vée de l’envoyé spécial américain 
pour la Corne de l’Afrique, Jeffrey 
Feltman, attendu jeudi en Ethiopie, 
pays voisin secoué depuis plus d’un 
an par la guerre opposant l’armée 
fédérale aux rebelles du Tigré. 
Selon le Département d’Etat, Jef-
frey Feltman va tenter une nou-
velle fois d’amener les belligérants 
à la table des négociations, sur fond 
d’accalmie dans les combats. 
Mercredi, en Erythrée,  Wang Yi a 
exprimé l’opposition de la Chine 
aux sanctions américaines contre 
ce pays extrêmement fermé et aux 
interférences «dans les affaires 

internes d’autres pays sous le pré-

texte de la démocratie et des droits 

humains». 
Washington a imposé, l’année der-
nière, des sanctions contre Asmara 
en raison de son implication  dans 
le conflit au Tigré, marqué par des 
massacres de civils et des viols de 
masse. 
Après le Kenya, Wang Yi doit se 
rendre dans l’archipel des Comores. 

AFP

DETTE

La Chine ne piège pas l’Afrique, affirme son 
ministre des Affaires étrangères
La Chine ne piège pas l’Afrique dans la dette, a affirmé jeudi, au Kenya, 
le ministre chinois des Affaires étrangères, Wang Yi, à l’occasion d’une 
tournée africaine où ce dernier doit notamment visiter divers projets 
d’infrastructures financés par son pays.   
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C’est dans l’air

Au début de la pandémie, les au-
torités sanitaires insistaient beau-
coup sur le lavage des mains pour 
empêcher la transmission du Co-
vid.
Mais courant 2020, un consensus 
a émergé chez les scientifiques 
: plus que par les mains souil-
lées qu’on porte à son nez ou sa 
bouche, cette maladie se trans-
met massivement via les aérosols, 
nuages de particules que nous 
émettons lorsque nous respirons 
et, plus encore, lorsque nous par-
lons, crions ou chantons.
Dans une pièce fermée et mal aé-
rée, ces aérosols peuvent flotter 
dans l’air pendant une longue du-
rée et se déplacer dans tout l’es-
pace, ce qui augmente considéra-
blement les risques d’infection.
Malgré cela, l’importance de l’aé-
ration --qui disperse ces nuages 
contaminés, comme de la fumée 
de cigarette-- n’est pas toujours 
bien comprise par le grand public.
«Je pense qu’il y a eu une erreur 
de communication: on n’a pas été 
assez clairs sur l’aération, nous les 
scientifiques», a récemment assu-
ré Arnaud Fontanet, membre du 

Conseil scientifique qui guide le 
gouvernement français. «Quand 
les scientifiques parlent des 
gestes barrières, il faut bien préci-
ser aux gens que l’aération en fait 
partie», a-t-il ajouté.

Volte-face sur les masques

Conséquence directe de la prise 
de conscience sur la transmission 
par aérosols, le discours sur les 
masques a radicalement changé 
en deux ans.
Dans un premier temps l’Organi-
sation mondiale de la santé et de 
nombreux gouvernements répé-
taient que les masques devaient 
être uniquement utilisés par les 
soignants, les malades et leur 
entourage proche, et non par le 
grand public.
Mais aux yeux des partisans du 
port du masque généralisé, ce 
discours était avant tout destiné 
à éviter une pénurie chez les soi-
gnants.
A partir du printemps 2020, chan-
gement de cap : le masque est de-
venu un outil essentiel de la lutte 
contre la pandémie, et son utili-
sation a même été rendue obliga-
toire par moments.

Au fur et à mesure de l’émergence 
de variants plus contagieux, les 
simples masques en tissu, moins 
filtrants, ont été délaissés au pro-
fit du masque chirurgical, devenu 
un symbole des années Covid.
Et avec la prise de pouvoir 
d’Omicron, à la contagiosité ex-
trême, nombre de scientifiques 
conseillent désormais de passer 
au masque FFP2 en intérieur. Plus 
ajusté sur le visage et plus filtrant, 
ce masque est donc plus protec-
teur, mais aussi plus contraignant 
à porter.

Vaccins : un effet turbo...

La pandémie nous l’a appris : il 
est possible de concevoir de nou-
veaux vaccins contre une maladie 
inédite puis de commencer à les 
administrer mondialement en 
moins d’un an. Auparavant, ce 
processus prenait dix fois plus de 
temps.
Début janvier 2022, soit un peu 
plus d’un an après le début de la 
campagne de vaccination mon-
diale, environ la moitié de la po-
pulation de la planète est complè-
tement vaccinée contre le Covid, 
selon le site de l’université britan-

nique d’Oxford Our world in data.
En revanche, ce qui était prévi-
sible dès le début s’est confirmé : 
l’accès aux vaccins est très inéga-
litaire entre pays pauvres et pays 
riches. «Si nous mettons fin à 

cette inégalité, nous mettons 

fin à la pandémie», a martelé 
le directeur général de l’OMS, 
Tedros Adhanom Ghebreyesus, 
dans son message du Nouvel An. 
Son objectif est de «vacciner 70% 
des gens dans tous les pays d’ici 
juillet.»

... mais pas magique

La vaccination a été l’outil primor-
dial de la lutte contre la pandé-
mie : sans elle, le bilan aurait été 
beaucoup plus lourd puisqu’elle 
protège contre les formes graves 
de la maladie. 
Pourtant, certains espoirs qu’elle 
avait fait naître ne se sont pas 
confirmés.
A l’origine, on espérait que vac-
ciner rapidement la planète per-
mettrait de mettre un point final 
à la pandémie.
On sait désormais que ce ne sera 
pas le cas, car les vaccins n’em-
pêchent pas de transmettre le Co-

vid et leur efficacité baisse avec 
le temps. Cette efficacité est en 
outre moins élevée contre les der-
niers variants - désormais Omi-
cron et, avant lui, Delta - qu’elle ne 
l’était contre la souche historique 
du coronavirus SARS-CoV-2.
Tout cela a incité les pays riches à 
intensifier leur campagne de rap-
pel pour restaurer l’efficacité des 
vaccins contre l’infection. Mais on 
ignore encore combien de temps 
durera cet effet. Tout miser sur 
les rappels, quitte à devoir les 
multiplier, pourrait donc n’être 
qu’une stratégie court-termiste, 
mettent en garde des spécialistes.
«Aucun pays ne pourra se sor-

tir de la pandémie à coups de 

doses de rappel», a prévenu 
fin décembre Tedros Adhanom 
Ghebreyesus. «Les vaccins ne 

mettront pas fin à la pandémie 

à eux seuls», a renchéri lundi 
sur Twitter Maria Van Kerkhove, 
responsable technique de l’OMS 
pour le Covid, en citant d’autres 
outils complémentaires : «La sur-
veillance, les tests, l’isolement, 
les traitements, la ventilation, les 
masques ou la distanciation».

AFP

COVID-19

Ce que l’on sait désormais sur les moyens de se protéger

Il y a deux ans, un virus auquel l’humanité n’avait jamais été confrontée entraînait, le 11 janvier, un 
premier mort. En plus de bouleverser nos vies, la pandémie de Covid-19 a fait considérablement 
évoluer la science, y compris sur les manières de se protéger.  

Au service de la phase.3 du projet SOREMI SA, nous invitons publiquement les 
offres pour les travaux de l’extension du barrage existant de stockage du liquide 
résiduel. Les sociétés chinoises intéressées (enregistrées en Chine continen-
tale) et les sociétés non chinoises (enregistrées en dehors de la Chine continen-
tale) qui répondent aux exigences dans cette annonce sont priées à y participer.

I. Aperçu du projet et les tâches

Tâches des travaux: élargissement du barrage existant, la construction d’un bar-
rage secondaire, les installations de protection contre les infiltrations, les ins-
tallations d’évacuation, la digue d’interception, les installations pour la prise 
d’eau, les installations de surveillance, la station de pompage pour la récupéra-
tion des eaux d’infiltration, la canalisation de décharge des rejets, etc., ainsi que 
les travaux auxiliaires tels que le plan général, le génie civil, l’eau et l’électricité, 
la protection de l’environnement etc.

II. Exigences de qualification du soumissionnaire

Nous vous prions de communiquer la personne de contact pour obtenir les qua-
lifications requises des soumissionnaires pour cet appel d’offres. 

Les soumissionnaires non chinoises (enregistrées en dehors de la Chine conti-
nentale) doivent être propriétaires de l’habilitation et de la qualification si cela 
est exigé du pays(région) d’enregistrement conforme à ses lois et règlements.

Le directeur du projet au secteur minier ou au secteur de la construction des 
soumissionnaires non chinoises doit obtenir l’aptitude correspondante si cela 
est exigée dans ses pays (régions)d’enregistrement. Il doit être un salarié offi-
ciel du soumissionnaire, ne dépassant pas 55 ans et avoir signé un contrat de 
travail légalement valide avec le soumissionnaire.

Les soumissionnaires chinoises doivent avoir l’expérience des travaux similaires 
situés en dehors de la Chine. Les soumissionnaires non chinoises doivent pos-
séder également l’expérience des travaux similaires.

III. Visite sur le site

Aucune visite sur le site ne sera organisée pour cet appel d’offres.

IV. Inscription et acquisition des dossiers d’appel d’offres  

Date d’inscription : du 6 janvier 2022 au 13 janvier 2022

Les soumissionnaires peuvent obtenir la version électronique des dossiers d’ap-
pel d’offres du 6 janvier 2022 au 13 janvier 2022 avant 16h00 (heure de Pékin) 
auprès de la personne de contact au prix non remboursable de 2 000 RMB et ou 
200,000 FCFA. Les documents d’appel d’offres sont disponibles en chinois, 
anglais et français.

Veuillez joindre la personne de contact pour savoir les documents à fournir et 
les exigences au moment de votre inscription.

V.  Dépôt des offres et ouverture des offres :

�Veuillez contacter pour obtenir�

VI. Média de publication

   L’avis d’appel d’offres est simultanément publié sur https://www.chinabid-
ding.cn/, http://www.cebpubservice.com/, et dans les journaux ou les médias 
officiels au Congo.

VII. Informations de contact

Personne de contact au Congo : Han Tingting

Téléphone: 00242-056867564,  E-mail: soremi@soremi.net

VIII. Caution de soumission

La garantie de soumission est de 300 000 RMB et ou 30 millions FCFA doit être 
versés sur le compte désigné avant 16h00 le 25 janvier 2022, soit cinq jours 
avant l’ouverture des offres. Veuillez contacter la personne de contact pour en 
savoir plus.

Projet de développement cuivre-plomb-zinc de 
SOREMI  SA

AVIS D’APPEL D’OFFRES POUR L’ŒUVRE D’ÉLARGISSEMENT DU 
BARRAGE DE STOCKAGE DU LIQUIDE RÉSIDUEL

Numéro d’appel d’offres GGB2022-01-WKSG
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Parrainée par le ministre 
d’État en charge de l’Amé-
nagement du territoire, 
Me Guy Loando Mboyo qui 
s’est fait représenter par 
son conseiller administratif, 
Sébastien Impeto, la promo-
tion qui vient d’achever sa 
formation dote ainsi le pays 
des officiers supérieurs bien 
formés, capables de dé-
fendre la nation contre les 
forces négatives. 
«Vous les Centrafricains 

et les Congolais dans 

cette salle, vous devez en 

être conscients et retenir  

qu’un officier, de sur-

croît officier d’état-major, 

doit éviter trois maux: 

la honte, le parjure et 

l’échec. Il doit aimer trois 

vertus: l’honneur, la réus-

site et l’excellence», a sou-
ligné à l’endroit des promus, 
le ministre de la Défense, 

Gilbert Kabamba, dans son 
discours de circonstance.
Comme l’indique la devise 
de cette prestigieuse école, 
à savoir fidélité, intégrité et 
loyauté, le ministre a ren-
chéri: « Vous êtes tenus de 

servir la République par-

tout où il sera nécessaire 

en temps de paix comme 

sur pied de guerre. 

Contribuer à la pacifica-

tion, tel est le défi qui vous 

attend’’.

Gilbert Kabamba a, en outre, 
félicité les instructeurs et 
les professeurs pour leur 
disponibilité, abnégation et 
encadrement.
Pour rappel, depuis la re-
prise de la formation en 
2008 après son interruption 
brutale en 1997, 897 diplô-
més d’état-major ont été 
formés à cette école.

Blandine Lusimana

FORMATION À L’ECOLE DE COMMANDEMENT ET D’ÉTAT-MAJOR

La promotion Guy-Loando à l’honneur
Cent-cinq officiers supérieurs des Forces armées  de la République démocratique du Congo ont 
reçu, le 5 janvier, le diplôme marquant la fin de la 32e session de l’Ecole de commandement et 
d’état-major placée sous le haut patronage du chef de l’État, Félix Tshisekedi.

Le ministre de la Défense remettant le diplôme à l’un des lauréats 

«Vous les Centrafricains et les Congolais dans cette salle, vous devez en 

être conscients et retenir  qu’un officier, de surcroît officier d’état-major, 

doit éviter trois maux: la honte, le parjure et l’échec. Il doit aimer trois 

vertus: l’honneur, la réussite et l’excellence»

L’an 2022 a idéalement débuté 
pour l’AS V.Club, large vainqueur, 
le 4 janvier au stade des Martyrs 
de Kinshasa, de l’US Panda B52 de 
Likasi, par cinq buts à zéro. C’était 
pour le compte de la 19e journée 
de la 27e édition du champion-
nat de la Linafoot. Avant le coup 
d’envoi, une minute de silence a 
été observée en hommage à Me 
Grégoire Yombo Kebeji Njila, an-
cien président de V.Club et ancien 
vice-président du Conseil suprême 
(conseil des sages) de V.Club, dé-
cédé le 25 décembre 2021.
Glody Kikwama Mujinga (8e mn) 
a ouvert la marque sur service 
de Marouf Tchakei. Eric Kabwe 
a doublé la mise à la 45e mn. Le 
Camerounais Pascal Mbarga (50e 
mn) a marqué le troisième but, 
avant le quatrième d’Eric Kabwe 
à la 70e, auteur d’un doublé. Et 
Obed Mayamba a clôturé la série 
avec le cinquième but à la 74e mn, 
sur une passe décisive d’Eric Ka-
bwe. C’est le troisième carton de 
V.Club infligé à ses adversaires au 
cours de cette saison, après le cin-
glant 5-1 contre Tshinkunku et 5-0 
face à l’AS Simba de Kolwezi.
Notons, par ailleurs, la titulari-
sation, pour la première fois de 
la saison, du gardien de but ex-
périmenté camerounais Nelson 
Lukong Bongaman par le coach 

Raoul Jean Pierre Shungu, alors 
que le Congolais de Brazzaville, 
Jacques Medina Temopele, a été 
désigné « homme du match ». 
Avec ce succès, V.Club totalise 
trente-cinq points en treize sor-
ties, deuxième au classement der-
rière Mazembe avec trente-huit 
points en quatorze matches livrés. 
L’US Panda a neuf points après 
douze sorties.

Pas de victoire pour Don Bos-

co, Etoile du Kivu, Blessing… 

Kuya… 

Le même mardi, au stade Tout 
Puissant Mazembe de Lubum-
bashi, le CS Don Bosco a été accro-
ché par l’AC Rangers, 1-1. Battus 
au match précédent par FC Saint 
Eloi Lupopo, les Académiciens de 
Kinshasa ont ouvert la marque à la 

32e mn par Bongwalanga. Mais les 
joueurs d’Eric Tshibasu ont pous-
sé pour égaliser à la 45e par Gloire 
Mujaya. Au classement, Don Bos-
co compte treize points après 
neuf matches, alors que Rangers 
dispose de vingt-et-un points pour 
quatorze rencontres.
Signalons également le résul-
tat d’égalité de zéro but par-
tout, le même jour au stade de 

la Concorde de la commune de 
Kadutu, à Bukavu, entre Etoile 
du Kivu et Blessing FC de Kolwe-
zi. C’était la première rencontre 
sur le banc du nouvel entraîneur 
d’Etoile du Kivu, André Konga 
Ngola, ancien buteur internatio-
nal. En termes de points, Etoile 
du Kivu en totalise huit au terme 
de dix matches livrés. Blessing, 
de son côté, compte désormais 
quatorze points après quatorze 
matches.
Le 2 janvier, au stade des Martyrs, 
l’AC Kuya et la Jeunesse spor-
tive Groupe Bazano ont fait jeu 
égal par 2-2, en match de la 13e 
journée. Tondi Kafiti (17e mn) et 
Merlin Kapela Mongo (27e) ont 
marqué pour Kuya. David Mukon-
kole (21e mn) et Apataki Lumbela 
contre son camp sur une frappe du 
même David Mukonkole (90+3e 
mn) ont égalisé à chaque fois pour 
Bazano. Ayant déjà accroché le 
Daring Club Motema Pembe avant 
d’affronter Bazano, l’AC Kuya du 
président Jeannot Binanu a douze 
points au terme de onze sorties, et 
joue le 12 janvier contre Mazembe 
à Lubumbashi. Pour sa part, Ba-
zano a atteint la barre de dix-huit 
points en douze matches et s’op-
pose le 7 janvier, à Lubumbashi, 
au Blessing FC de Kolwezi.

Martin Enyimo

LINAFOOT/LIGUE 1

V.Club détruit Panda à Kinshasa
La nouvelle année a frénétiquement débuté à la Ligue nationale de football (Linafoot)  
avec la poursuite normale des rencontres du championnat national de Ligue 1.  

Une séquence du match entre V.Club et Panda, le 4 janvier 2022 à Kinshasa / Papy Ngandu 
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Pour vos cadeaux 
de fin d’année et 
de Nouvel An, le 
Musée Galerie 
Bassin du Congo 
vous présente, 
du 3 décembre 
2021 au 31 
janvier 2022, une 
exposition vente 
de peinture et 
de sculpture des 
anciens et jeunes 
plasticiens du 
Bassin du Congo.
Lundi à vendredi 
de 9h à 17h et le 
samedi de 9h à 
13h.

EXPOSITION VENTE

Passé d’un trafic de 200 000 Équivalent Vingt Pieds (EVP) en 
2009  à exactement 1 003 734  EVP de janvier à décembre 2021, 
Congo Terminal a réussi en douze ans à relever le défi de la 
modernisation du Port de Pointe-Noire. Ce sont plus de 400 
millions d’euros qui ont été investis par Bolloré Ports pour moder-
niser le terminal à conteneurs tant en infrastructures qu’en 
équipements et ressources humaines.

«Nous avons engagé des investissements au terminal à conte-
neurs pour conforter la place du Congo comme pays de transit 
et participer au développement de l’économie nationale»  sou-
tient  Christophe  Pujalte, directeur Région  Bolloré Transport & 
Logistics Congo.
Fort de cet élogieux record, le Port autonome de Pointe-Noire 
veut désormais être un smart port soucieux de l’environnement.

PUBLI -REPORTAGE

Congo Terminal désormais parmi les grands ports africains

En franchissant en 2021 le seuil historique d’un million de conteneurs traités, Congo Terminal, 
filiale de Bolloré Ports, entre dans le classement des plus grands ports du continent.
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C’est sur un thème à la fois frou-
frou et suscitant de la curiosité, 
à savoir « Sous les jupes », que 
Pierre Man’s est allée puiser son 
inspiration pour brandir sur la 
scène mondiale le phénomène 
d’excision, encore d’actuali-
té dans de nombreux pays du 
monde. « Avec ‘‘Sous les jupes’’, 
je m’intéresse à l’excision et à 

tout type de violences sexuelles 

faites aux femmes. En effet, les 

mutilations génitales féminines 

sont encore aujourd’hui prati-

quées en Amérique du Sud et en 

Asie, ainsi qu’en Afrique précisé-

ment au Mali, Somalie, Sénégal, 

Soudan, en Egypte, Mauritanie, 

Ethiopie et, entre autres, dans 

la région de Bétou au nord de la 

République du Congo », précise 
Pierre-Manau Ngoula dite Pierre-
Man’s.
A en croire ses propos, l’excision 
renvoie surtout à une emprise 
patriarcale qui domine le corps 
et le plaisir des femmes. Pour ce 
faire, à travers son installation de 
tresses qui restera accessible au 
public à la Cité internationale des 
arts de Paris durant plus de deux 
semaines, l’artiste manie, allonge, 
coupe, relie et coud comme pour 
réparer ce préjudice du corps 
qu’elle n’a peut-être pas vécu, 
mais qu’elle entend et comprend 
dans son âme d’humain, mais aus-
si dans son engagement d’artiste 

féministe. Comme dans la plupart 
de ses travaux, l’artiste explorera 
un monde artistique qui est à do-
minante rouge en vue d’exhumer 
des récits longtemps passés sous 
silence, mais qui continuent de 
causer des dommages considé-
rables sur la femme.
Artiste pluridisciplinaire et 
membre du centre d’art congo-
lais « Les ateliers Sahm », Pierre 
Man’s ne cesse de surprendre le 
public de par son talent et son 
courage à toucher du doigt des 
sujets sensibles. En 2017, elle 
débute une carrière internatio-
nale grâce aux ateliers Sahm et se 
voit octroyer la bourse de travail 
Gasteatelier Krone, décernée aux 
femmes artistes congolaises et le 
Prix de la fondation Blachere. 
Plusieurs fois bénéficiaire de 
bourses de résidence et partici-
pante à des événements cultu-
rels, Pierre Man’s a été lauréate, 
pour le Congo, en 2021 du pro-
gramme « Fondation Daniel et 
Nina Carasso & Cité internatio-
nale des arts » qui donnera d’ici 
là lieu à son exposition « Sous les 
jupes ». Les textes de ses travaux 
ont été réalisés en collaboration 
avec Julien Ribeiro, commissaire 
d’exposition français, lauréat du 
programme « Cité internationale 
des arts & Centre national des 
arts plastiques ».

Merveille Atipo

Les styles de musique se composent de 
thèmes chrétiens, quels qu’en soient 
les mouvements et approches. La 
louange et la musique liturgique sont 
un volet important de l’opus «Bondéko 
na Yesu». Ainsi donc, dans les configu-
rations, on retrouve les titres théma-
tiques comme « Alliance », « Ngolou 
(la grâce) », « Affaire de grâce », « 
Louange (Lokumu) », « Esprit Saint », 
« Je donne ma vie à Jésus » et « Ozali 
Nzambé ». 
 L’artiste musicien chrétien Joly Der-
rick M’Boumabeka s’est épanoui dans 
les milieux de la sécurité présidentielle. 
En 2005, il commence sa carrière mu-
sicale. Répondant à « l’appel du Sei-
gneur », il quitte les ‘’ ténèbres’’ pour 
se consacrer corps et âme au Christ. Et 
pour matérialiser cette reconversion, 
il produit une première œuvre musi-
cale à la gloire du Seigneur baptisée 
« Bondeko na Yesu ».
« Fils d’un officier des Forces armées 

congolaises, je n’ai pas grandi dans 

une famille pieuse où régnaient un 

équilibre et une entente parfaite. 

C’est véritablement en 2011 que j’ai 

accepté le Seigneur comme mon 

sauveur. Ma relation avec Dieu est 

très étroite. Cette première œuvre té-

moignait donc de mon engagement 

religieux », explique Joly Derrick 
M’Boumakeka.
Outre les chansons en vente sur les 
plateformes de téléchargement digital 
et fier de ses prouesses, l’artiste certifie 
qu’il a en studio plusieurs autres titres 
encore inexploités. « Nous avons 

besoin d’un bon producteur pour 

s’occuper de l’habillement de nos ar-

tistes, réaliser des tournages vidéos 

et audio, la production des concerts 

au niveau national et à l’internatio-

nal ainsi que sur les autres chaînes 

médiatiques », a-t-il indiqué.
Enregistré au Bureau congolais 
des droits d’auteurs comme artiste 
membre, Joly Derrick M’Boumabeka 
est réputé pour son style musical dans 
les milieux du Collectif des musiciens 
chrétiens du Congo.

Fortuné Ibara

PORTRAIT

Pierre Man’s, symbole de lutte contre les violences faites aux femmes 
Dans la plupart de ses travaux, photographies, performances ou encore installations, l’artiste congolaise résidant en France, 
Pierre Man’s, a longtemps été emportée par la soif de dénoncer les différentes souffrances infligées à la femme. Sa prochaine 
exposition en solo, prévue du 20 janvier au 10 février à la Cité internationale des arts de Paris, ne déroge pas à la règle.  

« Avec ‘‘Sous les jupes’’, je m’intéresse à l’excision et à tout type de 
violences sexuelles faites aux femmes. En effet, les mutilations génitales 
féminines sont encore aujourd’hui pratiquées en Amérique du Sud et en 
Asie, ainsi qu’en Afrique précisément au Mali, Somalie, Sénégal, Soudan, 
en Egypte, Mauritanie, Ethiopie et, entre autres, dans la région de Bétou 

au nord de la République du Congo »,

Pierre Man’s

MUSIQUE CHRÉTIENNE

L’album «Bondéko na Yesu» a le vent en poupe sur 
les plateformes digitales 
Le Collectif des musiciens chrétiens du Congo a affirmé, le 30 décembre dernier à Brazzaville, 
que l’album de Joly Derrick M’Boumabeka, qui totalise plusieurs vues sur les chaînes de 
téléchargement, est la consécration de l’alliance entre les serviteurs de Dieu et les fidèles.  

Le frère Joly Derrick M’Boumabeka en studio /Adiac

Le sélectionneur français Didier Da Rosa a convoqué 
Mourabitounes, dont sept éléments issus du champion-
nat local et six joueurs évoluant dans les championnats 
de France.
Rappelons que les Mourabitounes participent à leur deu-
xième CAN, après leur qualification historique lors de 
l’édition 2019 (premier tour).
Au Cameroun, ils tenteront de remporter un premier suc-
cès dans la compétition, mais la tâche ne sera pas aisée 
avec la Tunisie et le Mali. Le duel face à la Gambie
Gardiens : Babacar Diop (FC Nouadhibou), M’Backé 
N’Diaye (Nouakchott Kings), Mohamed El Mokhtar (Aca-
démie Football de Nouakchott)
Défenseurs : Bakary N’Diaye (AS Rhodes/2e division/
Grèce), Abdoul Ba (Al-Ahly Tripoli/Libye), Diadé Diar-
ra (Grand Ouest Association Lyonnaise FC/4e division/
France), El Hassen Houeibib (Al-Zawraa SC/Irak), Ha-
rouna Abou Demba (sans club), Souleymane Karamoko 
(AS Nancy/2e division/France), Aly Abeid (Valenciennes 
FC/2e division/France), Houssen Abderrahmane (Royal 
Francs Borains, D3 Belgique)
Milieux de terrain :  Guessouma Fofana (CFR Cluj/
Roumanie), Ibréhima Coulibaly (Le Mans FC/3e division/
France), Yacoub Sidi (AS Vita Club Kinshasa/RDC), Khas-
sa Camara (North East United FC/Inde), Almike Moussa 
N’Diaye (Grand Ouest Association Lyonnaise FC/4e di-
vision/France), Mohsen Bodda et Mohamed Soueid (FC 
Nouadhibou), Mahmoud Abdallahi (NK Istra 1961/Croa-
tie), Beyatt Lekweiry et Mohamed Dellah Yaly (sans club)
Attaquants : Aboubakar Kamara (Aris Salonique/
Grèce), Hemeya Tanjy (FC Nouadhibou), Oumar Camara 
(Beroe Stara Zagora/Bulgarie), Adama Ba (Renaissance 
de Berkane/Maroc), Souleymane Doukara (Giresunspor/
Turquie), Idrissa Thiam (ASAC Concorde Nouakchott), 
Pape Ibnou Ba (AC Havre/2e division/France).

Camille Delourme

CAN 2022/ GROUPE F

28 Mourabitounes en 
quête d’un premier succès
En stage à Dubaï, la Mauritanie a fait match nul avec 
le Gabon avant de rejoindre le Cameroun pour une 
deuxième CAN consécutive  
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Après plusieurs épisodes de suspense 
liés à l’organisation et la tenue ou non 
de la compétition, les amoureux du 
football africain vont bel et bien vibrer 
du 9 janvier au 6 février au rythme de 
beaux spectacles que vont livrer, du-
rant un mois, les meilleures nations du 
continent.    

Malgré le variant Omicron et la pres-
sion des clubs européens, la CAN se 
disputera bien au Cameroun même 
si des craintes subsistent. Le tenant 
du titre, l’Algérie, devra batailler dur 
pour conserver son trophée. Au cas 
contraire, les autres favoris comme le 
Cameroun, la Côte d’Ivoire, l’Egypte, le 
Maroc ou le Sénégal saisiront l’occasion 
pour s’imposer au finish.

Vingt-quatre équipes au départ et une 
seule à l’arrivée, au terme des cin-
quante-deux matches.  Les deux pre-
mières nations en tête de leur groupe, 
à l’issue de la phase de poules, seront 
qualifiées pour la phase à élimination 
directe avec les quatre meilleurs troi-
sièmes de l’ensemble des groupes.

Programme complet de la 

compétition

Dimanche 9 janvier : Cameroun – 
Burkina Faso, à Yaoundé, puis Éthiopie 
– Cap Vert.

Lundi 10 janvier : Sénégal – Zim-
babwe, et Guinée – Malawi, à Bafous-
sam;  Maroc – Ghana, et Comores – Ga-
bon, à Yaoundé.

Mardi 11 janvier : Algérie – Sierra 
Leone, à Douala;  Nigeria – Égypte, à 
Garoua;  et Soudan – Guinée-Bissau, à 
Garoua.

Mercredi 12 janvier : Tunisie – Mali 
et Mauritanie – Gambie, à Limbe; Gui-
née équatoriale – Côte d’Ivoire, à Doua-
la.

Jeudi 13 janvier : Cap Vert – Burkina 
Faso, et Cameroun – Éthiopie, à Yaoun-
dé.

Vendredi 14 janvier : Maroc – Co-
mores, et Gabon – Ghana, à Yaoundé;  
Sénégal – Guinée, puis Malawi – Zim-
babwe, à Bafoussam.

Samedi 15 janvier : Nigeria – Soudan, 
et Guinée-Bissau - Égypte, à Garoua.

Dimanche 16 janvier : Tunisie – 
Mauritanie, et Gambie – Mali, à Limbe;  
Côte d’Ivoire – Sierra Leone, et Algérie 
– Guinée équatoriale, à Douala.

Lundi 17 janvier : Cap Vert – Came-
roun, à Yaoundé;  et Burkina Faso – 
Éthiopie, à Bafoussam.

Mardi 18 janvier : Gabon – Maroc, à 
Yaoundé;  Ghana – Comores, à Garoua;  
Zimbabwe – Guinée, à Yaoundé;  et Ma-
lawi – Sénégal, à Bafoussam.

Mercredi 19 janvier : Égypte – Sou-
dan, à Yaoundé; et Guinée-Bissau – Ni-
geria, à Garoua.

Jeudi 20 janvier : Sierra Leone – Gui-
née équatoriale, et Gambie – Tunisie, 
à Limbe;  Côte d’Ivoire – Algérie, puis 
Mali – Mauritanie, à Douala.

Dimanche 23 janvier : huitième de 
finale 1 (2e groupe A – 2e groupe C), 
à Limbe; puis huitième de finale 2 (1er 
groupe D – Meilleur troisième groupes 
B, E ou F), à Garoua.

Lundi 24 janvier : huitième de finale 
3 (1er groupe A – meilleur 3e groupe 
C, D ou E), à Yaoundé;  et huitième de 
finale 4 (2e groupe B – 2e groupe F), à 
Bafoussam.

Mardi 25 janvier : huitième de finale 

5 (1er groupe B – meilleur 3e groupe 
A, C ou D), à Bafoussam;  et huitième 
de finale 6 (1er groupe C – meilleur 3e 
groupe A, B ou F), à Yaoundé.

Mercredi 26 janvier : huitième de 
finale 8 (1er groupe F – 2e groupe E), 
à Limbe; puis huitième de finale 7 (1er 
groupe E – 2e groupe D), à Douala.

Samedi 29 janvier : quart de finale 1 
(vainqueur huitième de finale 1 - vain-
queur huitième de finale 2), à Garoua;  
puis quart de finale 2 (vainqueur hui-
tième de finale 4 - vainqueur huitième 
de finale 3), à Douala.

Dimanche 30 janvier : quart de fi-
nale 3 (vainqueur huitième de finale 
7 - vainqueur huitième de finale 6), à 
Yaoundé;  et quart de finale 4 (vain-
queur huitième de finale 5 - vainqueur 
huitième de finale 8), à Douala.

Mercredi 2 février : demi-finale 1 
(vainqueur quart de finale 1 - vainqueur 
quart de finale 4), à Douala.

Jeudi 3 février : demi-finale 2 (vain-
queur quart de finale 2 - vainqueur 
quart de finale 3), à Yaoundé.

Dimanche 6 février : 3e place et finale à 
Yaoundé.

Rude Ngoma

CAN CAMEROUN 2022

Le compte à rebours sera lancé ce dimanche
Le coup d’envoi de la 33e édition de la Coupe d’Afrique des nations (CAN) sera donné le 9 janvier au stade d’Olembe à 
Yaoundé, au Cameroun, pour se terminer le 6 février.  

Le Cameroun affrontera le Burkina Faso en match d’ouverture/ archives CAN 2017 AFP 
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Deuxième du groupe K, derrière la Côte d’Ivoire et devant Ma-
dagascar, l’Ethiopie s’appuie sur ses clubs locaux avec vingt-trois 
de ses vingt-cinq joueurs qui évoluent dans le championnat local. 
Wubetu Abate, le sélectionneur national, a ainsi appelé deux « 
expatriés » : Shemeles Bekele, milieu du club égyptien d’El Gou-
na (soixante-huit sélections, dix buts), et Mujib Kassim, recruté 
en août dernier par la JS Kabylie (trois matches de Botola, aucun 
but).
Parmi les locaux, citons Getaneh Kebede, capitaine et meilleur 
buteur des Walya (trente-deux buts) et sociétaire de Wolkite Ke-
tema, 3e du championnat.
Les Ethiopiens se préparent au Cameroun depuis le 26 décembre 
et ont battu le Soudan en match amical (3-2).
Les Walya affronteront le Cap-Vert le 9 janvier, puis le Cameroun 
le 13 et le Burkina le 17.
Les vingt-cinq Ethiopiens

Gardiens : Tekelemariam Shanko (Sidama Coffee), Fasil Gebre-
michael (Bahir Dar City), Jemal Tassew (Adama City).
Défenseurs : Remedan Yesouf (Wolkite City), Desta Yohannes 
(Adama City), Asrat Tunjo (Ethiopian Coffee), Yared Bayeh (Fa-
sil Kenema), Aschalew Tamene (Fasil Kenema), Mignot Debe-
be et  Suleiman Hamid (Saint-George), Menaf Awol (Bahir Dar 
City).
Milieux de terrain : Amanuel Yohannes (Ethiopian Coffee), 
Fitsum Alemu (Bahir Dar City), Gatuoch Panom (Saint-George), 
Mesoud Mohammed (Jima Aba Jifar), Shemeles Bekele (El Gou-
na/Égypte), Firew Solomon (Sidama Coffee), Bezabeh Meleyou 
(Fasil Kenema).
Attaquants : Abubeker Nassir (Ethiopian Coffee), Getaneh Ke-
bede (Wolkite City), Amanuel Gebre Michael (Saint-George), Mes-
fin Taffese (Hawasa City), Dawa Hottesa (Adama City), Shemeket 
Gugsa (Fasil Kenema), Mujib Kassim (JS Kabylie/Algérie).

Camille Delourme Les Walya se sont imposés 3-2 face au Soudan en match amical à Yaoundé / theeff.org 

CAN 2022/GROUPE A

Pour briller au Cameroun, l’Ethiopie puise dans son championnat local 
Vainqueurs de l’édition 1962, les Walya participeront à leur dixième Coupe d’Afrique des nations (CAN) avec un groupe 
presque exclusivement issu du championnat local.  

Pour leur troisième 
participation à la CAN, 
douze ans après leur 
dernière apparition, les 
Flames du Malawi tente-
ront de sortir des poules 
pour la première fois 
et de relever leur bilan 
(une victoire, un nul et 
quatre défaites). 
Adversaires de la Gui-
née (lundi 10 janvier), 
du Zimbabwe (vendredi 
14 janvier) et du S éné-
gal (mardi 18 janvier), 
les poulains du Roumain 
Mario Marinica sont 
principalement issus 
du championnat local 
(treize) ou des pays 
voisins (Afrique du Sud, 
Mozambique,Tanzanie, 
Ethiopie).
Seuls deux éléments 
évoluent en Europe 
:  Fransisco Malinga, 
co-équipier de Roma-
ric Etou en Géorgie, et 

Charles Petro, défen-
seur du Sheriff Tiraspol.
Les vingt-trois 

Flammes du Malawi

Gardiens : Ernest 
Kakhobwe (Nyasa 
Big Bullets), William 

Thole (BF Wanderers), 
Charles Thom (Silver 
Strikers).
Défenseurs : Limbika-
ni Mzava (Amazulu/
Afrique du Sud), Dennis 
Chembezi (Polokwane 

City/Afrique du Sud), 
Mark Fodya (Silver 
Strikers), Gomezgani 
Chirwa (Nyasa Big Bul-
lets), Lawrence Chaziya 
(Civo Sporting), Stanley 
Sanudi et Peter Cholopi 

(BF Wanderers).
Milieux : John Banda 
(UD Songo/Mozam-
bique), Charles Petro 
(Sheriff Tiraspol/Mol-
davie), Chimwemwe 
Idana (Nyasa Big Bul-
lets), Chikoti Chirwa 
(Red Lions), Micium 
Mhone (Blue Eagles), 
Robin Ngalande (St 
George/Éthiopie), Ya-
mikani Chester (BF 
Wanderers), Fransisco 
Madinga (FC Dila Gori/
Géorgie), Peter Banda 
(Simba SC/Tanzanie), 
Zebron Kalima (Silver 
Strikers)
Attaquants : Richard 
Mbulu (Baroka FC/
Afrique du Sud), Khu-
da Muyaba (Polokwane 
City/Afrique du Sud), 
Gabadinho Mhango (Or-
lando Pirates/Afrique du 
Sud).

C.D.

GROUPE B

Vingt-trois Flammes du Malawi pour passer le cap des poules 

Le Malawi participera à sa troisième Coupe d’Afrique des nations (CAN) avec vingt-trois joueurs 
issus des championnats africains.  

L’équipe du Malawi a pris ses quartiers dans son hôtel de Yaoundé mercredi / FAM
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Comme à son habitude, 
le Soudan s’appuie sur 
ses clubs locaux, dont les 
deux géants Al Hilal et Al 
Merreikh qui fournissent 
douze joueurs. Notons la 
présence de deux éléments 
évoluant à l’étranger.
Le Soudan, désormais 
entraîné par Burhan Tiya, 
qui a remplacé Hubert 
Velud, entrera en lice le 
mardi 11 janvier face à la 
Guinée-Bissau, avant de 
jouer le Nigeria (samedi 
15 janvier) puis l’Égypte 
(mercredi 19 janvier).
Les vingt-huit Crocodiles 
du Nil
Gardiens : Ali Abdullah 
Abou Achrine et Ishag 
Adam (Al Hilal Omdur-

man), Mohamed Mustafa 
(Al Merreikh Omdurman).
Défenseurs : Elsadig Has-
san (Al Shorta Qadarif), 
Amjed Ismael Ahmed Is-
mail (Al-Ahly Shendi), Sa-
laheldin Nemer et Mustafa 

Karshoum (Al Merreikh 
Omdurman), Mohamed 
Amin (Motala AIF/3e divi-
sion/Suède), Awad Zayed 
(Al Ahli Khartoum), Mazin 
Mohamedein (Khartoum 
Club), Moaiad Abdeen 

Maki (Al Amal Atbara).
Milieux : Mohamed Al 
Rasheed (Al Merreikh 
Omdurman), Captain 
Basheer (Al Amal Atbara), 
Gomaa Abbas, Abdelrazig 
Omer Yagoub, Walieldin 

Khedr et Mustafa Elfad-
ni (Al Hilal Omdurman), 
Mohamed Elmonzer (Al 
Hilal Al Obeid), Mohamed 
Hassouin (Hay Al Wadi), 
Mohamed Kesra (Hay Al 
Arab), Dhiya Mahjoub (Al 
Merreikh Omdurman), 
Alsheikh Mohamed (Khar-
toum Club), Sharif Omar 
(Al Hilal Al Fasher), Suli-
man Zakaria (Hay Al Arab) 
.
Attaquants : Mohamed 
Abdelrahman (Al Hilal 
Omdurman), Musab Ah-
med (Al Hilal Al Obeid), 
Yasin Hamed (Nyiregyhaza 
Spartacus/2e division/Hon-
grie), Algozoli Nooh (Al 
Merreikh Omdurman).

Camille Delourme

CAN 2022/ GROUPE D 

Les Crocodiles du Nil de retour après dix ans d’absence
Les Soudanais se sont qualifiés aux dépends de l’Afrique du Sud, dix ans après leur quart de finale en 2012.  
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Pour sa troisième partici-
pation à la CAN, la Sierra 
Leone ne déplore qu’une 
seule absence de marque, 
l’attaquant du Genoa, Yayah 
Kallon, blessé. Et dans une 
moindre mesure d’Augustus 
Kargbo, sociétaire de Cro-
tone en Série B et Christian 
Moses, attaquant de Värna-
mo (2e division suédoise). 

Natif de Londres et capé à 
une reprise avec l’Angle-
terre (lors d’un amical face 
à la Suède rendu mémorable 
par une reprise aérienne 
d’Ibrahimovic), Steven Caul-
ker est présent sur la liste 
de John Keister, le sélec-
tionneur.

L’ancien joueur internatio-
nal, né à Manchester, a ap-
pelé plusieurs binationaux 
comme Osman Kakay, Da-
niel Francis, Kevin Wright, 
Sullay Kaikai, Idris Kanu et 
David Sesay (Angleterre), et 
Issa Kallon (Pays-Bas).

Notons également la pré-

sence de huit joueurs issus 
du championnat local et 
quatre joueurs sans club.

Logée à Douala, la Sierra 
Leone débutera le 11 janvier 
par un duel face aux cham-
pions en titre algériens, le 
11 janvier, avant de croiser 
le cœur avec la Côte d’Ivoire 

(16 janvier) et la Guinée 
équatoriale (20 janvier).

Les vingt-huit Sierra 

Leonais

Gardiens : Mohamed Ka-
mara et Ibrahim Sesay (East 
End Lions), Isaac Caulker 
(FC Kallon)

Défenseurs : Yeami Dunia 

(East End Lions), Osman 
Kakay (Queens Park Ran-
gers/2e division/Angleterre), 
Kevin Wright (Orebro SK/
Suède), Steven Caulker (Ga-
ziantep/Turquie), David Se-
say (Wealdstone/5e division/
Angleterre), Umaru Ban-
gura (Neuchâtel Xamax/2e 
division/Suisse), Daniel 

Francis (Rot Weiss Ahlen/4e 
division/Angleterre), Saidu 
Mansaray (Bo Rangers)

Milieux : Mohamed Kamara 
« Medo » et John Kamara 
(sans club), Abou Dumbuya 
(East End Lions), Saidou 
Kamara et Prince Barrie 
(Bo Rangers), Kwame 
Quee (Vikingur Reykjavik/
Islande), Saidu Fofanah (FC 
Kallon), Issa Kallon (Cam-
buur/Pays-Bas), Idriss Kanu 
(Peterborough/2e division/
Angleterre), Alhassan Ko-
roma (Linense/4e division/
Espagne)

Attaquants : Musa Kama-
ra et Augustine Williams 
(sans club), Mustapha 
Bundu (AGF/Danemark), 
Alhaji Kamara (Randers/
Danemark), Suilaiman 
« Sullay » Kaikai (Wycombe 
Wanderers/3e division/An-
gleterre), Mohamed Turay 
(Henan Songshan Longmen/
Chine), Kei Kamara (HIFK/
Finlande)

Camille Delourme

CAN 2022/ GROUPE E

La Sierra Leone avec Steven Caulker et des binationaux

La Lone Star participera à sa 3e Coupe d’Afrique des nations (CAN) au Cameroun avec plusieurs 
binationaux dont l’ancien international anglais, Steven Caulker.  

La Sierra Leone s’est préparée à domicile pour cette CAN 2022 / slfa.sl 

Tom Saintfiet, le sélectionneur 
belge de la Gambie, a 
sélectionné 28 joueurs dont 
Yusupha Njié, co-équipier de 
Makouta à Boavista, et Ablie 
Jallow, qui évolue à Seraing 
avec Morgan Poaty.

Pour sa première 
participation, la Gambie 
affrontera la Mauritanie le 12 
janvier, puis la Tunisie et le 
Mali les 16 et 20 janvier.

Les 28 Scorpions de 

Gambie

Gardiens : Babouccar 
Gaye (Rot-Weiss Koblenz/4e 
division/Allemagne), Sheikh 
Sibi (Virtus Vérone/3e 
division/Italie), Modou Jobe 
(Black Leopards/Afrique du 
Sud)

Défenseurs : Pa Modou 
Jagne (FC Dietikon/5e 
division/Suisse), Omar Colley 
(Sampdoria/Italie), James 
Gomez (AC Horsens/2e 
division/Danemark), Noah 
Sonko Sundberg (Levski 
Sofia/Bulgarie), Buba Sanneh 
(sans club), Ibou Touray 
(Salford City/4e division/
Angleterre), Saidy Janko (Real 

Valladolid/2e division/
Espagne), Mohammed Mbye 
(Solvesborg/4e division/
Suède).

Milieux : Ebrima Sohna 
(Fortune FC), Dawda Ngum 
(sans club), Sulayman 
Marreh (La Gantoise/
Belgique), Ebrima Darboe 
(AS Roma/Italie), Yusupha 
Bobb (Piacenza/3e division/
Italie), Ebou Adams (Forest 
Green Rovers/4e division/
Angleterre), Musa Barrow 
(FC Bologne/Italie), Ablie 
Jallow (RFC Seraing/
Belgique), Steve Trawally 
(Ajman/Emirats Arabes 
Unis), Ebrima Colley (Spezia 
Calcio/Italie)

Attaquants : Lamin Jallow 
(MOL Fehérvár FC/Hongrie), 
Buba Jobe (Norrby/2e division/
Suède), Assan Ceesay (FC 
Zurich/Suisse), Muhammed 
Badamosi (KV Courtrai/
Belgique), Modou Barrow 
(Jeonbuk Hyundai Motors/
Corée du Sud), Dembo 
Darboe (Shakhtyor Soligorsk/
Biélorussie), Yusupha Njie 
(Boavista/Portugal)

C.D.

GROUPE F

28 Scorpions de Gambie pour une première participation historique
La Gambie disputera le 12 janvier le premier match de son histoire dans la compétition.  

Les Scorpions de Gambie se sont préparés à Doha avant de rejoindre Limbé le 7 janvier (GFF)
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Le marché Tié-Tié Massola a été 
démoli le 28 mai 2015 puis délo-
calisé sur un nouveau site dans 
l’attente de la construction d’un 
futur marché. De nombreux ven-
deurs, habitués de ce site, s’at-
tendent chaque jour à voir sortir 
de terre le nouveau marché dans 
sa nouvelle version.

Alors que les travaux ont dé-
marré en octobre 2020, actuelle-
ment rien ne bouge ou presque; 
les grues ne tournent plus et le 
site est devenu désert. Les tra-
vaux ont été interrompus juste 
quelques mois après la construc-
tion de poteaux poutre en béton 
armé.

De la joie à la déception
Les commerçants avaient même 
obtenu un avant-goût de ce à 
quoi ressemblera le nouveau mar-
ché à l’affichage de la maquette. 
Malheureusement, leurs visages 
qui commençaient à peine à re-
trouver le sourire ont aussitôt été 
crispés au lendemain de l’arrêt 
des travaux.
Aujourd’hui, ce tableau sombre 
leur fait craindre de voir le projet 
rester un vaste chantier inache-
vé. «L’interruption des travaux 

de construction de ce marché 

illustre mieux que tout autre 

exemple la paralysie qui a saisi 

le secteur de l’économie dans le 

pays, aujourd’hui, l’avenir du 

marché Tié-Tié Massola reste 

incertain. Il a été démoli en 

2015, les travaux ont démarré 

en octobre 2020 pour une durée 

de quatorze mois, malheureu-

sement, on n’a pas encore vu 

grand-chose », soupire Serge, 
vendeur à ce marché.
Notons que le marché Tié-Tié 
Massola est parmi les plus connus 
de la ville océane. Il doit sa réputa-
tion à la vente de friperie, « Mas-
sola » en langue locale. Et une fois 
terminés, les travaux de cette im-
posante construction feront par-
tie des plus grands projets que la 
ville océane aura enregistrés au 
cours de cette décennie.

H.P.M.

C’est, en effet, le 11 mai 1922 
que fut fondée la deuxième ville 
congolaise, Pointe-Noire, une ville 
moderne et entreprenante. Au-
jourd’hui, Pointe-Noire ou Ndji-
Ndji est le centre économique du 
pays et possède une vie culturelle 
intense avec théâtre, danse, art 
contemporain et cinéma. 
Située au bord de la mer, avec 
une plage de sable aux airs de 
Miami, cette ville regorge de bars, 
restos, boîtes de nuit... On y fait 
la fête intensément, ses nuits 
sont survoltées comme pour ou-
blier les douleurs subies pendant 
la construction du Chemin de fer 
Congo Océan et du Port auto-
nome de Pointe-Noire.
Malheureusement, un siècle 
après, la ville océane semble avoir 
du mal à résoudre son éternel 
problème d’infrastructures rou-
tières. Au fil des années, la elle a 
vu son réseau routier se dégrader,  
mettant mal à l’aise la population 
qui ne cesse de se plaindre : des 
chaussées non entretenues, de 
nids-de-poule, l’absence de mar-
quage au sol, etc...
Pendant la pluie, dans certains 
quartiers dépourvus de canalisa-
tion, l’eau stagne au ras des mai-

sons. 
Aujourd’hui, la ville s’étale sur 
près de 35 km2 avec six arron-
dissements. Sa population est 
estimée à un million d’habitants 
et l’automobile s’est imposée 
comme le premier moyen de dé-
placement. Cependant, l’état de 
ses routes n’est pas exempt des 
critiques.
En 2004, le département de 

Pointe-Noire avait bénéficié d’un 
programme de réhabilitation et 
de construction de ses infrastruc-
tures routières, sanitaires et d’ad-
duction d’eau. D’un coût global 
de quinze milliards F CFA, ce 
programme était entièrement fi-
nancé par l’Etat congolais.
L’ensemble de ces investisse-
ments s’élevait à plus de douze 
milliards FCFA, alors que 2,8 

INFRASTRUCTURES

L’éternel problème des routes d’une ville centenaire
La capitale économique du Congo aura 100 ans dans quelques mois. Malheureusement, un siècle après, cette ville hyperactive 
gorgée de soleil et vibrante d’énergie semble avoir du mal à solutionner son éternel problème d’infrastructures routières.  

Les familles Moumvimba et Kinsenguélé, les enfants 
Samba, Louzolo Nicolas, Samba Louvouezo Jean Pierre, 
Loukoula Amelie Geneviève , Samba Serge Patrick, 
M a t o n d o  J u d i t h 
Ghislaine,  Bamona Ella 
Emel ine et  Samba 
Babothé Dany Wilfrid 
ainsi que les nièces, 
petits-fils et les arrières 
petits-fils de feu Samba 
Pierre ont le très grand 
chagrin de vous faire part 
du décès de la veuve 
Samba née Mbalou 
Thérèse survenu à 
B r a z z a v i l l e  l e  2 5 
décembre 2021 à 4h5min au CHU-B.
La veillé se tient au n°12, rue Malanda Faustin au quartier 
Château d’eau.
La date des obsèques est fixée au vendredi 7 janvier 2022.

La levée de corps à partir de 9h00 à la morgue municipale 
du CHU suivie de l’inhumation au cimetière de Ma 
Campagne.

NÉCROLOGIE

CHANGEMENT DE NOM

On m’appelle Mbeye Ngalie Ruth Belda. Je 

désire désormais être appelée Banakissa 

Ngotry Diercia Belda.

Toute personne justifiant d’un intérêt légitime 

pourra s’opposer dans un délai de trois mois. 

autres milliards étaient affec-
tés à la réhabilitation des bâti-
ments administratifs, des écoles 
et des centres de santé dans les 
sous-préfectures du département 
du Kouilou dont Pointe-Noire 
était le chef-lieu à l’époque.
Mais malgré les efforts consen-
tis par les autorités du pays, le 
réseau routier de la ville océane 

n’est toujours pas fiable et de-
meure encore en mauvais état.  
Pourtant, en 2014, sur instruction 
du président de la République, un 
budget de vingt milliards FCFA a 
été porté au ministère de l’Amé-
nagement du territoire chargé 
des Grands travaux.
Malheureusement jusqu’au-
jourd’hui, Pointe-Noire peine 
toujours à satisfaire la population 
en matière d’aménagement des 
routes et d’assurer les besoins 
de mobilité de l’ensemble des ci-
toyens. Certains quartiers sont 
dépourvus de voies bitumées, 
empêchant ainsi la population à 
circuler librement surtout en pé-
riode de pluie.
Notons que les autorités ont 
prévu toute une série de mani-
festations pour célébrer les 100 
ans de cette ville. Les instances 
dirigeantes de l’Association pour 
la célébration du centenaire de la 
ville de Pointe-Noire ont été mises 
en place depuis le 17 décembre 
2020 à la chambre de commerce, 
à l’issue de l’assemblée générale 
constitutive de ladite association. 
Et la route !

Hugues Prosper Mabonzo 

L’arrêt des travaux sur l’ avenue des Caravanes a causé désolation et tristesse au sein de la population / Adiac

Le marché Tié-Tié Massola toujours inachevé 
Les travaux du futur marché Tié-Tié Massola, situé dans le troisième 
arrondissement de Pointe-Noire, débutés il y a plus d’une année, sont 
toujours en attente d’un épilogue favorable. Ce chantier ne connaît pas 
d’évolution notable depuis plusieurs mois, même si les autorités locales se 
montrent plutôt confiantes.  

Les travaux abandonnés du marché Tié-Tié Massola / Adiac 
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2 LETTRES
DO - ET - GO - RE - TU - UT
3 LETTRES
ANE - DON - ERE - ETE - EUS - ILE -
MAI - MIE - OTE - PDG - PRE - RER
- SOU - THE
4 LETTRES
COIN - ECRU - GAIE - GATE - NEUF
- PLAT - RADE - RAMI - RAPT - ROTI
- SEME  - SNOB  - SUMO  - TATE  -
UREE - VITE
5 LETTRES
ACERE - ANCRE - CRABE - CRUEL - 
ELITE - ESSOR - ETETE - FADES - MURET 
- ORTIE - RENDU - TESTE - TIRER - TISON 
- VERBE
6 LETTRES
ERREUR
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En cette période marquée par la 
crise sanitaire liée à la pandémie 
de la covid-19, le doyen du corps 
diplomatique, Christophe Muzun-
gu, qui s’exprimait au nom de ses 
pairs chefs de missions diploma-
tiques et consulaires, a salué la 
« stricte application » des mesures 
restrictives et « courageuses» 
prises par le gouvernement congo-
lais, ainsi que l’exemplarité dont le 
chef de l’Etat a su prêcher en se 
faisant lui-même vacciner. 
A propos des élections législatives, 
locales et sénatoriales qui pointent 
à l’horizon, l’ambassadeur a décla-
ré : « Votre pays, la République 

du Congo, où les élections sont 

bien ancrées dans la tradition, 

vit dans l’harmonie et dans la 

paix. Nous avons bon espoir 

que tous les acteurs politiques 

et sociaux aborderont ces im-

portantes échéances de la vie 

politique nationale avec respon-

sabilité et dans la tolérance mu-

tuelle ».

Par ailleurs, le diplomate a félicité 
le président Denis Sassou N’Gues-
so pour sa « brillante réélection » 
à la magistrature suprême suite au 
scrutin du 21 mars 2021, et a salué 
son projet de société « Ensemble, 
poursuivons la marche » qui, selon 
lui, a recueilli l’assentiment de la 
majorité de la population congo-
laise. « Le Corps diplomatique 

ici présent, dans son ensemble, 

en a été témoin », a-t-il assuré.
L’ambassadeur a cité plusieurs 
actions qui ont marqué l’année 
2021 sur le plan national et inter-

national: la nécessité de diversifier 
l’économie congolaise; le récent 
accord entre la République du 
Congo et la République démo-
cratique du Congo visant à assu-
rer l’interconnexion des réseaux 
énergétiques, dans le cadre du 
projet dénommé « Boucle de l’ami-
tié énergétique » ; les avancées 
enregistrées dans le dossier des 
négociations entre la République 
du Congo et le Fonds monétaire 
international.
Sur le plan international, il a rap-
pelé l’engagement « résolu et 

constant » dans la recherche 

de solutions aux conflits divers 

et variés, ainsi que la détermi-

nation du chef de l’Etat dans 

la lutte contre le réchauffement 

climatique qui, selon lui, ont 

fait de la « très haute » autori-
té Denis Sassou N’Guesso « une 
référence sur notre continent et 
au-delà ». Ajoutant: « D’où ces 

nombreuses visites auprès de 

votre excellence, tant de la part 

de vos homologues chefs d’Etat, 

que de la part des divers émis-

saires de haut niveau, tous, ou 

presque, venant prendre conseil 

auprès d’un grand sage, ou re-

chercher des voies de solution 

aux graves problèmes qui ne 

manquent d’accabler ceux qui, 

comme vous, excellence, nous 

gouvernent ».

La participation du Congo au Som-
met international sur le finance-
ment et la relance des économies 
africaines, tenu le 18 mai dernier, 
ainsi que l’implication du chef de 
l’Etat dans la recherche de la paix 
en Afrique ne sont pas passées 
sous silence.

Le Congo fait toujours 

entendre sa voix

« Apôtre infatigable de la paix 

en Afrique, vous avez constam-

ment fait le déplacement de 

Luanda en votre triple qualité 

de président de la République 

du Congo, de président en exer-

cice de la Communauté écono-

mique des Etats de l’Afrique cen-

trale et de membre de la troïka 

de la Conférence internationale 

sur la région des Grands-Lacs . 

Aussi, vous a-t-on encore vu, le 

16 septembre dernier, prendre 

part au sommet de la CIRGL 

consacré à la République cen-

trafricaine. Toujours pour y 

faire avancer la cause de la paix 

», a rappelé Christophe Muzungu.
S’agissant de la Libye, il a rappelé 
le rôle que joue le chef de l’Etat, 
Denis Sassou N’Guesso, en sa 
qualité de président du Comité de 
Haut niveau de l’Union africaine, 
pour que ce pays retrouve la paix 
et la stabilité. Sans oublier la situa-
tion au Tchad, après la disparition 
tragique du président Idriss Déby 
Itno.
En outre, le doyen du corps diplo-
matique a évoqué plusieurs événe-
ments qui secouent le monde, par-
ticulièrement la montée fulgurante 
du terrorisme ; la résurgence des 
coups d’Etats militaires en Afrique 
; le conflit armé entre l’armée fé-
dérale d’Ethiopie et les rebelles 
du Front de libération du peuple 
du Tigré ; les relations tendues 
entre l’Algérie et le Maroc. « Deux 

pays si chers à nos cœurs et qui 

font la fierté de notre continent. 

Deux pays que nous souhaitons 

ardemment voir retrouver le 

chemin du bon voisinage et de 

l’harmonie fraternelle », a dit le 
doyen du corps diplomatique.

Yvette Reine Nzaba

NOUVEL AN 2022

Le corps diplomatique souhaite le bon déroulement 
des prochaines échéances électorales 
Comme à l’accoutumée, le corps diplomatique accrédité au Congo a présenté, le 4 janvier, ses vœux de Nouvel An au couple 
présidentiel. Une occasion qui a permis aux ambassadeurs d’encourager le chef de l’Etat, Denis Sassou N’Guesso, pour son 
implication dans la résolution de certains conflits et autres questions comme le terrorisme, les changements climatiques etc.  

Christophe Muzungu délivrant son message 

La présentation officielle du 
premier ouvrage est prévue le 
20 janvier prochain. D’ores et 
déjà sont cautionnées, dans ce 
recueil, les notions essentielles 
des travaux des étapes de sensi-
bilisation faites à l’égard des dé-
cideurs africains. Chrysostome 
Nkoumbi-Samba, ayant coor-
donné ces travaux et auteur de 
cet essai, démontre que l’heure 
n’est plus à la retenue. Il établit 
l’hypothèse selon laquelle il re-
vient aux décideurs d’œuvrer 
pour des modèles de société 
qui assurent l’épanouissement 
des citoyens grâce aux avancées 
technologiques. 
Dans ce volume 1 de L’Afrique 
face au défi de sa sécurité nu-
mérique, l’auteur pose le postu-
lat de la prise de conscience du 
politique africain à l’égard de la 
transformation numérique en 
cours sur le continent et au-de-
là de ses frontières, la covid-19 
ayant, bien entendu, contribué à 
son accélération. Il reprend à son 

compte les propos des experts et 
démontre que l’expertise africaine 
est bien présente pour assurer l’ac-
compagnement nécessaire dans le 
nouveau monde.
C’est dans ce nouveau paysage 
que les Etats africains mettent 
en place les plans nationaux 
de développement dits de nou-
velle génération. C’est le cas, par 
exemple, pour le Congo Braz-
zaville, avec « l’opérationnali-

sation du Plan national de dé-

veloppement 2022-2026 » pour 
relever les défis sociaux, gage de 
succès du projet de société du 
président de la République, De-
nis Sassou N’Guesso.
De ce fait, selon l’auteur, la mise 
à disposition du coffret L’Afrique 
face au défi de sa sécurité nu-
mérique, avec ses vingt-cinq 
volumes, constituera, pour les 
années à venir, le socle de la 
nouvelle stratégie d’accompa-
gnement par le numérique de 
confiance proposée par la plate-
forme Afrik@Cybersecurite aux 

Etats, aux institutions et aux en-
treprises africaines qui devront, 
au fur et à mesure, s’adapter 
aux réalités du monde d’au-
jourd’hui, en se réinventant en 
permanence dans un contexte 
contraint.
Pour montrer et illustrer le 
continuum entre cette col-
lection et le nouveau rôle des 
Etats africains dans le contexte 
post-covid, Chrysostome Nkou-

mbi-Samba s’exprime en ces 
termes : « Dis-moi, qu  els 

sont tes choix stratégiques 

pour que la science autour du 

risque cyber soit valorisée et 

financée, que les profession-

nels nationaux actifs autour 

de ce risque au sein des insti-

tutions de la république soient 

reconnus à leur juste valeur, 

que leurs conseils soient écou-

tés et que des investissements 

soient réalisés pour que, sur 

ce sujet, la mise en œuvre 

du Plan dational de Dévelop-

pement 2022-2026 reste à la 

pointe et que nous puissions, 

collectivement, être fiers d’être 

un exemple et, pourquoi pas, 

devenir un phare pour les 

autres pays ? Alors, je te dirai 

comment sera dans le cadre 

du cyber sécurité, le Congo de 

2026, l’Afrique de 2030, puis 

celle de 2063 ...».

Chrysostome Nkoumbi-Samba est 
expert international franco-congo-
lais en cyber-sécurité, président de 
la plateforme Afrik@Cybersecurite, 
également président du Comité 
scientifique Forum Brazza Cyber-
security, et secrétaire général de la 
Fédération africaine de cyber-sécu-
rité. Dans le cadre de ses fonctions, 
il exerce en tant que directeur asso-
cié au sein du cabinet parisien NP 
consultant, expert associé au sein 
de Waleka Kitoko cabinet d’avo-
cats.

Marie Alfred Ngoma

PUBLICATION

«L’Afrique face au défi de sa sécurité numérique» de Chrysostome Nkoumbi-Samba
Chrysostome Nkoumbi-Samba compile, dans le premier des vingt-cinq volumes prévus, les grandes lignes des communications 
recueillies auprès des experts de la plateforme Afrik@Cybersecurite et Partenaires  lors des “Cyber-Afrik-Tour” 2020 et 2021.  


